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PRIME 
ABSOLUMENT GRATUITE 

Offerte par le Sisteron-Journal 

A tous ses abonnés, anciens et nouveaux ' 

notre journal offre gratuitement deux bou-

teilles de Saint-Raphaël Qainjuina rendu 

franco en gare. 

Pour bénéficier de cette prime, il suffira 

d'adresser à l'administration du Siittron-

Jburnal une somme de 1.60 pour le mon-

tant du transport, de l'emballage et des 

droits de régie. Cette prime ne sera attribuée 

qu'une seule fois à chaque abonné et ne se-

ra fournie gratuitement que jusqu'à fin Jan-

vier prochain. 
Après cette date, le prix des deux bouteil-

les en question, reviendra à 5 fr. 50 
Le Ssini-RaphaSl- Quinquina est la pre-

mière marque des Vins toniques. 

Société du SAINT-RnPHAEL-QUiNQuINn 
i"8. Av. ^armantur, PARIS 

CAPITAL. 6,500,000 fr. 

DEUX TUILES i ! 

On nous rendra cette justice, 

c'est que, jusqu'ici, nous avons 
laissé barbotter, dans ses in-

cohérences, le député de l'ar-
rondissement, sans nous en 

préoccuper autrement. 
L'histoire nous apprend, du 

reste, que le seul moyen de tuer 
politiquement un législateur de 

cette envergure, c'est de le lais-
ser se suicider lui-même. La 
chose est en train et les jour-

naux amis jettent les premières 

tuiles. 
Voici en effet ce que nous li-

sons dans nos deux confrères 
radicaux-socialistes du dépar-

tement : 
Dans la République Radicale 

du 30 Novembre : 

Les publicistes sont tous plus ou 

moins victimes de l'inattention ou de 

la malice des typos. Les fautes, les er-

reurs sont choses journalières et nous 
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ABLETTE 
par GIOMES STREET 

IA 

Georges rougit et regarda la jeune fille 

d'un air étonné. 

— Oui, reprit Ariette, vous connaissez 

la femme que nous avons rencontrée un 

jour aux alentours d'Aigues-mortes. C'est 

mal a TOUS de me l'avoir caché. Je vous 

ai vu, anjourd hui passer avec elle en voi-

ture. Georges, c'est bien elle, et c'était bien 

vous, mon ami. 

Le jeune homme se troubla, et comme 

il hésitait à répondre : 

— En eflet, dit Henri avec sang-froid, 

c'est une compatriote que le hasard nous 

a fait connaître. Si nous n'en avons pas 

nous en rapportons, d'ordinaire, au bon 

sens des lecteurs pour corriger les co-

quilles. On nous permettra néamoins, de 

citer un extrait d'un article du docteur 

Robert, de Sistéron, publié par le Pu-

blicateur et qui nous a laissé rêveur. 

Voici : 

« Mais ne nous laissons pas séduire 

par certains républicains qui n'en ont 

que le masque, qui ont tourné à tous les 

vents, caressé tous les partis, imprimé 

les opinions les plus diverses et les plus 

criminelles sur les institutions actuelles, 

lesquelles étaient attaquées ( le docteur 

est plutôt dur pour une partie de ses 

collègues de la représentation bas-al-

pin») et qui aujourd'hui couvent et tra-

vaillent en secret à des journaux répu-

blicains pour faire oubliai' des erreurs 

inexcusables ». 

Couver en secret à des journaux, est 

une figure d'une certaine audace on l'a-

vouera. Cette expression peut être très 

chante clair comme on dit aujourd'hui, 

mais le docteur serait bien aimable 

d'expliquer son rébus et de débrider sou 

allusion dont la transparence nous 

échappe. 

Dans 'H'Avenir des Alpes'' du 

2 Décembre : 

« Sur le vote du maintient de l'ambas-

sade au Vatican nous avons été vive-

ment peiné de constater que notre hono-

rable et distingué collaborateur le doc-

teur Robert, dont on connaît cependant 

le républicanisme éprouvé, avait fait 

cause commune avec ses collègues des 

Alpes. Que s'est-il donc passé ? et com-

ment le député de Sisteron a-t-il pu se 

laisser aller à pareille faiblesse ? 

Nous ne voulons pas enlever 
aux électeurs le plaisir de faire 
eux-mêmes les commentaires. 
Nous nous contentons de mar-

quer les coups. 
L. M. 

Tous les Dimanches à l'Hôtel des 

Acacias. — Choucroute. 

parlé, c'est qu'on vérité la choses n'en va-

la t pas la peine. 

— Elle est belle, cette femme ? demanda 

l'entant d'un air craintif. 

— Je ne l'ai pas regardée; répon i 

Georges négligemment. 

— Ni belle, ni jeune, reparti Henri. 

Elle pourait être votre mère à tous les 

deux. 

— Ma mère était belle comme le jour, 

aouta 'ristement Ariette, plus belle la 

veille de sa mort que ne le suis à cette 

heure. 

La présence de Ferrucci coupa court à 

cet entretien. 

Malgré l'efforts qu'il fit pour ce vaincre, 

Georges se montra le reste de la soirée, 

sombre et taciturne. 

Àrletté craignit de l'avoir offensé en lui 

paissant voir l'éclair de jalousie qui avait 

traversé son cœur* Elle s'en accusait 

comme d'un crime, et, plus d'une fois 

fois elle détourna la tôle pour cacher se? 

larmes. 

Losque les deux amis se levèrent pour 

La Haute Cour s'amuse 
(du Bavard) 

Les pères conscrits de 1 B Haute Cour 

continuent de rigoler comme de petites 

folles. 

«Sourires, rires, hilarité, etc. , voilà 

en effets ce que contiennent les comptes-

rendus. 

Cela les amuses, les chaises percées 

du Palais du Luxembourg, de juger des 

citoyens qui n'ont que le tort d'être des 

adversaires politiques et qui, en fait de 

conspiration, n'ont jamais conspiré qu'à 

ciel ouvert. 

Cela les amuse de savoir, que sous la 

Répsblique, on a pu détenir un de» pré-

venus pendant 71 jours au secret sans 

jamais l'interroger. 

Le fait est que c'est tordant ; que 

c'est même à se rompre les bretelles. 

N'importe, si, sous le tyran, c'est-à-

dire sous l'Empire, il s'était trouvé des 

curulards pour faire le dix- huitième de 

ce qui! font les sénateurs d'aujourd'hui, 

il y à longtemps que la Chambre haute 

aurait été aplatie comme une galette 

par le peuple soi verain ou jetée dans 

la Seine. 

Les bons sénateurs doivent se dire en 

rentrant chez eux : « Nous sommes en 

train de sauver la République ! » 

S'ils osaient — toujours avec le sou-

rire sur les lèvres — ils rétabliraient la 

guillotine pour supprimer d'aussi farou-

ches conspirateurs que Déroulède, Sa-

bran de Pontevès et Buffet (dix minutes 

d'arrêt). 

Et c'est en rigolant comme des balei-

nes qu'ils assisteraient à leur exécut'on. 

Mais tous ces comédiens sénatoriaux 

ne comprennent donc pas que c'est avec 

cette parodie de la justice qu'ils portent 

eux-mêmes les plus rudes coups à cette 

pauvre Bépublique qui les nourrit et les 

entretient. 

• Le vrai complot contre le régime ré-

publicain est fomeaté précisément par 

ceux qui ont la prétention de le défendre 

11 est possible qu'ils se divertissent 

beaucoup à jouer la sale farce à laquelle 

nous assistons, mais ce qui est certain, 

c'est qu'eux par exemple, sont loin de 

nous amuser. 

Us u'ont réussi jusqu'ici qu'à faire 

se retirer, elle trouva le moyen de prendre 

Georges à part : 

— Ami, pardonne-moi, lui (lit-elle. Je ne 

suis pas jalouse. Je sais que tu m'aimes, et 

j'ai fois en toi comme en Dieu. 

Georges la baisa au front. 

Mais elle, lui jetant les bras auteur du 

cou, par un brusque mouvement de repeu-

tir et de tendresse, elle laissa qutlques ins-

tants sa jolie tête reposer sur la poitrine 

du jeune homme, 

Henri et Georges firent en sileace le tra-

jet qui séparait la maison de Ferrucci de 

leur hôtel. 

A reine rentré, Georges prétexta une 

forte migraine, enfin de pouvoir rentrer 

dans sa cbamùre et d'échapper ainsi à 

l'orage qu'il sentait près d'éclater sur sa 

tète. 

Mais Henri le suivit et l'orage éclata aus-

sitôt. 

Henri n'y allait pas de main morte : il 

fut dur inflexible sans ménagement, sans 

pitié. 

— Vous n'êtes pas uu cœur méchant, di-

suer tout le pays et même en plein hi-

ver. Et un beau jour tous ces sénateurs 

de basse-cour pourraient bien être ap-

pelés à goûter ce qu'on appelle les pom-

mes cuites ou le cagatroué. 

CHOSES AGRICOLES 

Les labours d'hiver 

On laboure peu ou pas en hiver, ré-

servant ce travail pour l'automne ou 

le printemps. C'est un tort : Tout cul-

tivateur intelligent devrait s'arranger 

en sorte qu'avec l'hiver tous ses labours 

soient terminés. Il y trouverait un grand 

avantage, car non seulement les loisirs 

qu'il peut avoir à cette époque de 

l'année lui permettraient d'apporter à 

ces travaux tous les soins nécess»ires 

mais en outre il faciliterait ainsi l'action 

bienfaisante de l'air, de l'humidité et 

de la gelée. Sous l'action combinée de 

ces trois facteurs, la terre se trouve di-

visé*, ameublie, enrichie en humus 

par la décomposition des matières or-

ganiques, et en nitrate par suite d'une 

nitrification plus active ; sans compter 

que souvent, à la suite de quelques 

jours moins froids, il se produit une le-

vée des mauvaises graines ramenées à 
la surface par le labour et ensuite dé-

truites par la première gelée qui sur-

vient. 

Enfin, point des plus importants, on 

pourra ainsi enfouir, dès cette époque, 

les Scories de déphosphoration, dont 

l'importance est capitale pour nos ter-

res si pauvres en acide phosphorique. 

Les cultures de printemps restant dans 

le sol moins longtemps que celles d'au-

tomne, doivent trouver de suite à leur 

disposition les éléments de fertilité dont 

elles ont besoin. Or, non seulement il 

u'y aura pas de perte d'acide phospho-

rique à crainire par l'emploi à cette 

sait -il eh marchant à grands pas dans la 

chambre, mais vous êtes un fa ble cœur, ce 

qui est pirj et vous avez, à ça compte 

toutes les honteuses infirmités qne la fai-

ble se traine à sa suite : la ruse, la dissi-

mulation, le mensonge. Allez, vous n'avez 

pas de sang breton dans les veines Georges 

répliqua fièrement : 

— Quant vous voudrez je vous prouverai 

le contraire. 

— C'est bien de cela qu'il s'agit ! répon-

dit Dalcourt en haussant les épaules. Quand 

vous m'aurez log) une balle dans la tête, 

vous • urez le droit, n 'e3t-ce pas, de porter 

plus haut U vôtre ? Je n'en veux pas à votre 

vie, moi. Tachons de nous oublier l'un et 

l'autre; mettons de côté tout l'orgueil e
t 

tout amour-propre. Il ne sagii, ici, que 

d'une destinée que je vous ai follement aidé 

à compromettre. 

(A Suiare) 
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époque des Scories Thomas, mais en-

core les a.tions physiques de l'hiver 

que nous avons déjà énumérées, facili-

teront de beaucoup le mélange de l'en-

grais avec Ja terre, sa bonne réparti-

tion dsns la couche arable, et son assi-

milation dès le début de la végétation. 

Labourons donc durant l'hiver nos 

terres, à emblaver au printemps, et 

enfouissons-y 500 à 600 kilos Scories 

Thomas, : C'est là une pratique qu'on 

ne saurait trop recommander, qui et 

produira toujours les meilleurs effets. 

CHRONIQUE LOCALE 
ET REGIONALE 

SISTERON 

AVIS 
Nos abonnés dont l'abonne-

ment a fini en novembre où va 

finir en Décembre, sont priés de 

le renouveler avant le 1* Janvier 

1900. 

Passé cette date, il leur sera pré-

senté une quittance majorée de 

0,50 cent, pour frais d'encaisse-

ment. 

Sisteron la unît. — Depuis les 

récentes tentatives de vol dont nous 

avons parlé, les racontars vont leur 

train, ce sont tous les matins de vrais 

histoires de brigands, qui courent les 

fontaines et les lavoirs. Les uns se sont 

crus arrêtés, les autres l'ont été effec-

tivement, tel, l'un de nos amis, qui dans 

la nuit de lundi a mardi fit la désagréa-

ble rencontre dans la rue droite de deux 

escarpes déguisés en femmes qui lui em-

boîtèrent le pas et finalement l'accostè-

rent aux environs du magasiu de M. Mi-

chel. Uu geste de défense leur fit prendre 

la fuite du côté de la mercerie. C'est 

dans cette même nuit qu'a eu lieu, sans 

résultat, une tentative de vol chez M. 

Rulland marchand {le vin. La police 

veille, la gendarmerie fait bonne garde 

et tout porte à croire que ces chenapans 

ne jouiront plus longtemps|de l'impunité. 

Le l«4mo . — La création du 164°" 

régiment d'infanterie est décidée et ce 

régiment est destiné à la région des Al-

pes. Digne et Sisteron, dont l'importance 

stratégique n'est pas discutable, seront-

ils éternellements oubliés à la distribu-

tion des bataillons. 

Foire. — Lundi aura lieu dons no-

tre ville la 12" et dernière foire de l'an-

née. Si la douceur de la température 

se maintient, elle justifiera peu s^n titre 

de foire froide et amènera de nombreux 

étrangers. 

•«S»* 

Nécrologie. — Mercredi ont eu 

lieu les obsèques de M. Coralli, ancien 

président du tribunal. Le corps a été 

transporté en Corse, pays du défunt. Le 

tribunal en robe, les Touristes des Alpes, 

dont M. Coralli était membre honoraire, 

ont accompagné le cortège à la gare, où 

M. Roman, président du tribunal a pro-

noncé un discours ému. 

ÉTAT-CIVIL 
du 8 Décembre 1899. 

NAISSANCES 

Jullien Angèle Aimée Antonine. 

MARIAGES 

Entre Gonnet Joseph-Jules, facteur 

au chemin de fer avec Thélène Marie-

Gabrielle. -- Oursou \ictor Paul Louis 

avec Curnier Marie Louise Thérèse. — 

Zarri Baptiste Noël André avec Sarlin 

Louise Célina. 
DÉCÈS 

Coralli Dominique-Jean «1 ans — Sar-

tori Virginie, yve Baille, 7? ans. — 

Wolff Domitile Dorante, Vve Reymond, 

71 ans. — Panel Rosali, en religion 69 a. 

II a .r c h é d A i 

du 8 Décembre 1899 

Bœufs limousins 1 23 a 1 28 

— Gris 1 15 à 1 22 

— Afrique » •>» ' à » 

Bœufs du pays s » à » » » 

Moutons du pays 1 60 à 1 67 

— de Barcelonnette » »» à » » » 

— de Gap 1 50 à 1 55 

— Monténégro » »» à »» 

— Espagnols » »« à » » » 

— Métis » »>» à S » p 

MoutonsAfricains 4 20 à 1 40 

— réserve 1 50 à 1 57 

La santé par l'Absinthe 

Ceci n'est point un paradoxe. Déjà, 

chez les anciens, la plante d'absinthe 

était l'emblème de la santé. Aujourd'hui 

l'absinthe oxygénée de la Grande Dis-

tillerie Cusenier est devenue l'apéritif 

de santé par excellence, grâce au gaz 

vivifiant qui y est incorporé par des 

procédés spéciaux et qui répand dans 

l'organisme des flots d'oxygène. 

Le résultat est immédiat. — 

LeTrou-du-Rat, par Cheval-Blanc (Vauclu-

se), le 15 novembre 1898. — Je puis vous 

assurer que j'ai obtenu de vos bonne Pilu-

les Suisses tous les résultats que j'en at-

tendais. Je m'ensuis servi contre des co-

liques que j'attribuais aux fatigues imposés 

par un service pénible en montagnes et, 

contre des indigestions provoquées par des 

dérangements fréquents de {nourriture. 

FOURNEY, garde des eaux et forêts, à Va-

lence (Sig. leg. 

HALTE-LA 

Les Anglais sont malins, ils inondent^ la 

[France] 

De leurs draps, de leur gin, puis de leur 

'[sovons rance ;] 

Mais ils n'on pas encore inventé , for-eoer ! 

Le fil qui doit servir à couper le Boer. 

Boireau, à Victor Vaissier, créateur du Congo. 

VACHERIE A CEDER près le 

Bois de Boulogne 

35 Vaches et tout le artériel. Vente jour-

nalière 450 litres à 0,50 cent, le litre. On 

gagne net de tous frais 16.000 fr. par an. 

grande Installation On traitera avec 25.000 

fr. ou garanties. Dagory 37 Boulevard St-

Martin PARIS. 

CARTES 

DE 

VISI r.E 

sur beau carton, depuis 1 fr. 50 le cent. 

Plus de cent types à choisir, la bordure deuil 

augmen'e le prix de 1 fr, par cent. Livraison 

rapide Adresser les commandes à l'impri-

merie du Journal. 

Un joli calendrier accompagne chaque boîte. 

AVIS AUX AVICULTEURS 

POUDRE 0VULATR1CE 

du D r Dumoulin * * * 
PARIS , 89, RUE DE RICHILIEU , 89, Vtyis 

Moyen infaillible de faire pondre 

Pcides, oies, canes, dindes, faisans 

Chacun sait que pendant cerlains mois les 

J poules ne pondent pas et qu'elles sont à charge 

â l'éleveur. 

Eh bein 1 grâce à la Poudre ovulatrice mé-

langée à raison d'une cuillerée à bouche pour 

dix poules, à leur nourriture ordinaire, cha-

que poule vous donne un œut chaque matin, 

même par les plus grands froids. 

La poule à l'âge de la' ponte est pourvue par 

la nature d'une gmppe ovarienne qui contient 

chez les bonnes pondeuses 600 800 à œufs, 

qu'elles pondent en 6 ou 7 ans. Mais l'emploi 

de la poudre ovulatrice, qui est stimulante et 

et reconstituante, fortifie et active le dévelop-

pement de la grappe ovarienne et force pour 

ainsi dire la poule à pondre en 3 ans ce qu'el-

le aurait mis 7 ans à produire sans son aide 

Aussi 'ne saurions-nous trop recommander 

aux éleveurs, pour qui ce sera une source de 

revenus, et à l'amateur, pour qui des œufs 

du jour sont te plus grand régal, ".de se servir 

de notre poudre ovulatrice. 

La dépense est minime, puisqu'elle ne coûte 

que O fr 10 par mois et par poule, pour 

avoir 100 œufs es plus par an et surtout en 

avoir au moment où tes œufs coûtent le plus 

cher. 

La qualité de notre poudre ovulatrice et 

" nos prix défient toute concurrence. 

Prix : le kilog 2 fr. 2 fr. 60 franco 

Par 2 kil. 500.... 5 fr — 

Par. b kilog... 9 fr — 

Par 10 kilog. .. . 17 fr — 

Pour éviter à nos client les frais de rembour-

sement, nous les prions de nous envoyer le 

montant de leur commandes on mandats ou 

bons de poste. < 

—— 1^—^ 

Etude de M6 HEIRIÈS, notaire 
à Sisteron (Basses-Alpes) 

Sucr de M0 * Chauvet et Audiber 

Volontaire 

Le DIMANCHE 31 Décembre mil 

huit cent quatre-vingt-dix-neuf, h 

DEUX heures de l'après-midi, a Sis-

teron, en l'étude et par le ministère 

de M" HEIRIÈS, notaire, 11 sera pro-

cédé à la 

VENTE 
Aux Enchères Publiques 

ET VOLONTAIRES 

de l'immeuble ci -après désigné, ap-

partenant à Madame Justine LATIL 

épouse Joseph BERTORELLO. 

Désignation et Mise à prix 

LABOUR arrosable entièrement 

complanté en vigne et arbres fruitiers 

sis à Sisteron, quartier de la Burhère 

porté à la matrice cadastrale sous le 

numéro 52 p. de la section B. pour 

une contenance de 898 mètre i carrés 

confrontant : du levant la venderesse, 

du midi Victor Colomb, du couchant 

François Colomb et du notd Fabre. 

Mise à prix : Cinq cents francs, 

ci . 500 francs. 

Pour tous renseignements ou pour 

traiter de gré à gré, s'adresser à la 

venderesse où à M e HEIRIÈS, notaire 

dépositaire du cahier des charges. 

HEIRIÈS. 

Etude d e M" Léopold BÉQUART 
Successeur de M. BASSAC 

Notaire 

SIsTERON (Basses-Alpes) 

ADJUDICATION 
Volontaire 

Le DIMANCHE dix-sept Décembre 

mil huit cent quatre-vingt-dix-neuf 

à DEUX heures après-midi, en l'étu-

de et par le ministère de Me BÉQUART,-

notaire, il sera procédé à la 

VENTE 
AUX ENCHÈRE 5 

Publiques et Volontaires 
de l'immeuble ci-après désigné, ap-

partenant à Monsieur PIE-PRO, cor-

donnier à Ststeron . 

Partie de MAISON 
Située à Sisteron, rue de la Mission 

numéro 1, composée de deux cham-

bres au premier étage, chambre au 

deuxième étage et au dessus grenier 

à foin ; confrontant dans son ensem-

ble Giily, André, rue de la Mission et 

rue Deleuze. 

Mise à prix : Cinq cents fr. 

ci 500 francs. 

Pour tous renseignements s'adres-

ser à M" BÉQUART, notaire à Siste-

. ron, dépositaire du cahier des charges 

Pour extrait : 

L. BEQUART. 

LECTURE POUR TOUS 
Le TROISÈME NUMÉRO de la deuxième 

année des LECTURES POUR TOUS vient 

de paraître : des contes graoieux et poéti-

ques, des études sur les questions les [dus 

actuelles Ou les plus curieuses, des romans 

dramatiques et passionnants : voila ce que 

cette Revue populaire publie chaque mois, 

et ce qui explique son prodigieux sucoès. 

On en peut d'ailleurs juger par le som-

maire du numéro de Décembre : Les Héros 

de la Mer, par Anatole Le Braz ; Rubens, sa 

vie il son œuvre, par Emile MICHEL , de l'Ins-

titut; {Un) Les merevillcs du jouet a bon marché ; 

Le Fakir, roman par NICOL MEYRA (tuitt) ; 

Notre Concours de Photographie ; L'Union pour 

lavie ; Au pays de l'or. — Les Boërs. — Un 

peuple victime de ses richesses ; Le sac de la 

ramée, nouvelle, par CHARLES DEULIN ; Chan-

tons N~olet, Noël populaire français recueilli 

et harmonisé par J. TIERSOT, Fiancés par la 

neige, nouvelle. 

Le numéro 50 cent. — Abon. : Un an : Paris 6 

fr. Départ. 7fr. ; Etr. 9 fr. 

Etude de M- E. ARNAUD, notaire 

DIGNE (Basses-Alpes ) 

et M8 BERENGUIER 

Notaire à Aubignosc (Basses-Alpes) 

Vente aux Enchères Publiques 

Le DIMANCHE dix-sept décembre 

mil huit cent quatre-vingt-dix-neuf; 

à UNE heure du soir, à VOLONNE 

en la salle de la Mairie . 

Il sera procédé à la Vente aux 

Enchères Publiques par le minis-

tère de M* BERENGUIER, notaire 

à Aubignosc. 

D'UNE MAtôON 
sise à Volonne, quartier de la Baume, 

appartenant à Monsieur MENC, mi-

notier à Dabisse. 

Mise à prix : Mille francs, 

ci 1000 francs. 

On peut traiter de gré à gré avant 

la vente. 

Pour tous renseignements et pour 

traiter avant le vente, s'adresser a 

M* ARNAUD, notaire à Digne ou a 

M" BERENGUIER, notaire à Au-

bignosc. 

MAIRIE DE SISTERON 

ADJUDICATION 
des Droits de pesage et mesu-

rage pour les années 1900, 91-92 

Il sera procédé le JEUDI 

vingt-un Décembre prochain à deux 

heures du soir dans une des salles de 

la mairie, à l'adjudication des droits 

de pesage et mesurage. 

Mise à prix : Quinze cents ^r, |^jJfJ ||* 

Les intéressés peuvent consulter le 

cahier des charges au secrétariat de 

la mairie où il est déposé. 

Sisteron, le 21 Novembre 1899, 

Le Maire, 

Félix THELÊNE. 

P. KJ. 11. — Stations Hivernales; 

NICE, CANNES, MENTON, etc. -

(Billets d'aller et retour collectifs, vala-

bles 33 jours.) — Il est délivré du 15 

Octobre au 15 Mai, dans toutes les gares 

duréseau P. L.M , sous condition d'ef-

fectuer un parcours simple minimum 

de 150 kilomètres, aux familles d'au-

moins quatre personnes payant place 

entière et voyageant ensemble des billets 

d'aller et retour colletifs de 1", 2° et 3 

classes, pour les stations hivernales sui-

vantes : Hyères et toutes les gares si-

tuées entre St -Raphaël-Valescure, Gras-

se, Nice et Menton inclusivement. 

Le prix s'obtient en ajoutant au prix 

de six billets simples ( pour les trois 

premières pesonnes ) le prix d'un bille' 

simple pour la quatrième personne ; te 

moitié de ce prix pour la cinquième et 

chacune des suivantes. 

Les demandes de ces billets doivent 

être faites 4 jours au moins à l'avance à 

la gare de départ. 

SISTERON- JOURNAL 
EST EN VENTE 

à MARSELLLE chez Madame GKA. 

Cours Belzunce. 
àAIX chez M. César MARTINET 

Cours Mirabeau 

à TOULON, Chez M" ROLLAND 

KIOSQUE N' 2 J BOULEVARD D'STRASBOUljO 
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Etude de M° Gaston BEINET, 
AVOCAT-AVOUE 

à SISTERON (Basses-Alpes), 

EXTRAIT 
de Demande 

En Séparation de Biens 

Suivant exploit de Margaillan, 

huissier, en date du sept décembre 

mil huit cent quatre-vingt-dix-neuf, 

enregistré, la dame Emma-Marie-Jo-

séphine DURAND, sans profession, 

domicilié et demeurant à Saint-Vin-

cent, épouse du sieur Jean-Louis 

CALV1GNAC , ancien percepteur, 

domicilié à Saint-Vin cent, actuelle-

ment sans domicile ni résidence con-

nus, admise au bénéfice de l'assis-

tance judiciaire, a formé contre son 

mari sa demande en séparation de 

biens. 

Pour extrait : 

L'Avoué de la demanderesse 

Signé : Gaston BEINET. 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris, le 6 Décembre 1899 

Par suite de réalisations , Marché faible ; 

néanmoins le 3 o/o 100 75, le 3 1/3 o/o à 

102, 25 le crédit lyonnais la Société Géné-

rale et le Comptoir national d'escompte 

restent maintenus. Le crédit foncier réao-

tionne un peu. 
L'Ermack à 675 fr. est en faveurs 

Très aventageux à 160 frs les obligations 

de la société Générale des Assurances Agri-
coles et Industrielles rapportant. 

Très recherchée les affaires de la cie pour 
l'Eclairage des villes et la Fabrication des 

complenr appareils divers qui par suite 
de l'affluence des commandes est obligée 
d'agrandir ses ateliers. 

L'émission par la Société Générale et le 
Comptoir d'Escompte des bons du trésor 
Roumain 5 0]0 473, 75. remboursabes en or 
ii 500, francs dans cinq ans a eu lieu auj-

ourd'hui avec succès. 

Demains on introduit, au marché en ban-

que à 145. fr. les actions de la société des 

Brasseries et Taverne Zimmer, capital 2, 

200,000 fr. diviser en 22.000 acloins l'ensem-

ble des recettes des quatre établissements 

de cette société s'élève à l, 601). 000 fr. pour 

1899, d'où bénéfices moyens 250,000 frs, ce 

qui assure à ce titre un rendement de 9 O |o. 

Les obligations du nord de Espagne ne 

doivent pas hésiter à ratifier la conversation 

qui leur est proposé 17 piécettes par an au 

lieu de 15 fr. 

La majorité est nécessaire pour la validation 

du contrat ; est de l'intérêt de tous qu'elle 
soit rapidement votée. 

La société anonyme des forces et lami-
noirs de l'anbe qui prend la suite des an-
ciens établissements Louis Gasne, fondés de-
puis 27 ans, s'est constituée sous les auspi-
ces de la Banque Belge et française à Paris 
au capital de 2. 500. 000 fr. divisés en 25000 
actions , dont 10.000 sont offertes au public 
au prix de 100 francs net. Les bénéfices 
absolument nets de ces trois dèrnières an-
nées permettent de distribuer aux actions 

9o|o. 
Chemins de fer Français, ont une bonne te-

nus. 

TROIS ÉTAGES 

Ep très bon état à VENDRE à 

prix modérés 

S'adresser à M. Casimir SA UZE, 

à CAROMBE (Vaucluse). 

U Il 

Belle laine longue pour 

matelas valeur réelle 2,75 

livrée à 3/>.30 le kilo. 

A la maison RAVOUX, 

place de la Mairie. 

71 II 

A VENDRE D'OCCASION 

Un manège à un cheval 

En très bon état, système Mougotte 

S'adresser à M: ARMAND fils 

propriétaire à Château -Arnoux. 

A VENDRE 00 A LOUER 
à la Saint-Michel 

Sise au quartier de la Coste, rue Notre-

Dame (ancienne maison Bayle Victor./ 

Pour traiter, s'adresserà M. Pierre 

PRUDENT, propriétaire à Vilhosc, et 

pour visiter la maison, s'adresser à Mme 

Veuve Bayle, dit Tasti. 

ADI 100.000 CHEMISES 
3, rue Tapis Vert, MARSEILLE 

Vente directe du producteur aux 

consomateurs. 

Série et 1.50 

A LOUER 
présentement 

Grand 2me Etage ; Ecurie pou-

vant servir de remise ou d'Entre-

pôt et un grenier à foin, situé rue 

de l'Evéché, attenant a la Cham-

brette du Cercle de la Fraternité. 

S'adresser à M. PIERRISNARD 

Boulanger à la Baume. 

A VENDRE 
dans de' lionnes conditions 

P BICYCLETTE PNEU 
Un Comptoir de Magasin 

et une 

BALANCE A L'ÉTAT NEUF 
S'adresser : 56, rue Droite. 

AUBERGE du TIVOLI 

Prés du Casino SISTERON 
\ TENU PAR 

HENRI BACHELIER 
Dans cet établissement on trouve tout 

le confortable de la bonne cuisine bour-

geoise ; ainsi que des salles, chambres, 

grandes écuries et remise. Une salle a 

titre gracieux est à la disposition des 

Sociétés, réunions, etc., etc. 

A VENDRE 

UN JOLI JARDIN 

d'agrément et de rapport, avec bâtiment 

en bon état situé devant-Ville. 

S'adresser à M' HEIRIES notaire 

où au bureau du JOURNAL. 

A VENDRE 
De gré à gré 

UNE PROPRIÉTÉ 
Sise au quartier de la Burlière, com-

plantée en vigne et arbres fruitiers. . 

S'adresser à M' HEIRIES notait e 

ou à Madame Justine BER THOREL 

Modes - Lingerie - Lainages 
ANCIENNE MAISON C. LIEUTIER. 

Célina PETIT Successeur 
3, Rue Deleuze, Sisteron 

Rubans, dentelles, broderies, grand 

assortiment de velours, lainages, Man-

teaux, berêts pour enfants, cravates 

fantaisie, gants. 

PRIX TRÈS RÉDUITS 
3. Rue Deleuze, SISTERON [B-A.) 

GSDF LIQUÏDÂÏÏOF 
Pour cessation de Commerce 

BRUN ADOLPHE 
RUE DELEUZE (Valaye) SISTERON 

M. BRUN à l'honneur d'informer sa 
nombreuse clientèle, qu'à partir de ce 

jour il sera mis en vente des Chaus-

sures en tous genres, fines et fortes 
pour hommes, femmes, fillettes et en-

fants, à des prix défiant toute concur-

rence. 

À vendre dans de bonnes 

conditions de prix 
Outillage complet de cordonnerie et 

TROIS MACHINES A COUDRE en très 

bon état dont une à tube. 

A la Taille Elégante 

«jf Louise §è§&£ 

Corsetière des premières maisons de Marseille 

Corset sur mesure de formes les 

plus modernes et les plus élégantes, 

depuis dix francs . 

Garantis comme solidité. 

Réparations en tous genres a des 

prix modérés. 

Grand-Place, 7, Sisteron. 

ATELIER DE REPASSAGE 
APPRET AU NEUF — GLAÇAGE 

Mademoiselle Th. CR1BERT 
Rue du Glissoir, 13, Sisteron 

Grande Boucherie 
NOUVELLE 

B- BEYNAUD 
Rue Mercerie, Sisteron 

Ancienne Maison Chrestian 

UN HASARD PROVIDENTIEL 
vient de faire découvrir, dans un vieux cornent 
de. Jérusalem, un manuscrit renfermant les 

RECETTES de ces merveilleux REMÈDES des 

TEMPLIERS, ayant obtenu jadis ces guèrisons 

presque miraculeuses (dans les maladies de pôi 

trine, de l'estomac, de ta vessie, du cœur, de la peau 

la goutte, les rhumatismes, Y anémie, la chlorose etc.) 

qui font encore t'ètonnement des savants de ce 

siècle. Ni poisons, ni produits nuisibles n'entrent 
dans la composition de ces remèdes, si simples 

qu'ils permettent à chacun d'être son prtpre mé-
decin et celui de sa jamille. 

M. MALAPERT, à Maiche, (Doubs), dépo-
sitaire de ce précieux manuscrit, prennant 
pour sienne la devise de ces moines médecin. 
offre la brochure explicative à toute personne 
qui Joint à sa demande un timbre de 0 fr. 15 ce 

pour la recevoir franco. 

LESSIVE PHÉNIX 

ne se uend qu'en paquets As 

I, 5 A IO KILOGR. 

500 A 250 GRAMMES 

portant la Signature J. PICOT , 

Tout produit en sacs toile ou en 

vrac, c'est-à-dire non en paquets 

signés J. PICOT, n'est pas de la 

LESSIVE PHENIX 

Au Nouveau Mpi de ClBire 
16, Rue Deleuze, SISTERON (B.-A.) 

Chaussures de luxe et de fantaisie, 
pour hommes, Dames et Enfants 

COMMANDE ET CONFECTION 

cloué, sur mesure, à des prix modérés 

NOTA. — On est prié de réclamer le 

billet de tombola a tout achat d'une 

paire de chaussure. 

EN 2Of#|J0IJRS 
BJo /c4te^^^]Li-Anémie 

8mul Produit autorisé ftpecialMSMf. 

Pour RenseigO '-mcnts. s*adres.er chsl le. 

BŒTJRS d« In CHARITÉ, 1 06. Rue Salnt-Domlnltju. PJUM 

QUINET, Pharmaciea-Chiiuiïle, l,Fa.aag0 S.ulnl.r, Porta. 

SM VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES 

Le Gérant : AUGUSTE TURIN. 

KO années «le succès 

Grand Prix, exposition universelle Lyon 1894 
Grand Prix exposition universelle Bordeaux 1895 

HORS CONCOURS, MEMBRE DU JURY 
Exposition nationale ROUEN 1896 

Exposit. universelle BRUXELLES 1897 

JZH E M RICQLÈS 
Le seul Alcool de Menthe Véritable 

DISSIPE les maux de cœur, de tête, d'estomac. 
les indigestions, les ètourdissemants 

Souverain contre la Grippe et (es refroidissements 
Se prend à la dose de quelques gouttes dans un 

verre d'eau sucrée très chaude dans une de tasse 
de tisane ou de lait chaud 

EXCELLENT aussi pour les dents, la bouche 
et dans les soins de la Toilette 

SE MÉFIER des IMITATIONS , 

EXIGER LE NOM DE RICQLES 

BOO.OOO FRANCS 

IOO.OOO FRANCS IOO.OOO FRANCS 

Pour 5 francs ont reçoit 10 N°* part. 1" Tirage 15 Décembre des Panama à lots, 

Pour 5 frs. on reçoit 6 Nos part. 1* Tirage 5 Dec. des Obligations 1(4 Ville de Paris 1898 1 lot 

100.000 frs. 1 Lot 200.000 francs ; 111 lots 4. 590. 000 fr. l'an. TITRES GARANTIS, Prime gratuite à tous. 

Pour 4 frs 50 on reçoit 4 Nos part. 1" Tirage prochain des Obligations 5" Foncières 1885 

Pour 3 francs on reçoit 8 N os part. 1" tirage 20 Décembre des Bons du Congo, 2 lots 100.000, 

* lot 25.000 frs, 88 lots, 1 ,900.000 frs l'an, titres garantis Prime gratuit? à tous. 

Pour 3 francs on reçoit 15 N* parti" tirage 29 Décembre des Bons Exposition 1903 1 lot de 

500,000. frs, 1 lot de 10.000 108 lots 1,300,000 francs titres garantis. Prime gratuite à tous. 

Envoi liste après tirage. Ass. part. Erire de suite : BANQUE BRESSOUX et O, 58. rue de Mau-

beuge, PARIS. 

Le Journal 
de la 

SURDITÉ 
Donne le? derniers renseignements sur tous 

les iraiiemmts existants pour la guerison 
de3 Maux d'oreilles âe la gorge et dû Nez. Il 

suffit pour le recevoir G-ratuittmenl, d'écrire 
112, boulevard Rochecbouart, PARIS. 

(fournitures (Scolaires et de §ureaux 

Cahiers de Dessin — Copies de lettres - JElicre8 
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JVLAISOri DE coripiArlCE FONDÉE EH 1848 

I 2 

Mue Mercerie, SISTERON, (Basses-Jlpes.) 

BIJOUTERIE, HORLOGERIE 
ORFÉYUEHllIE^JPTïaUK 

GRAND ASSORTIMENT DE BIJOUTERIE 
OU, AUCEIVT, DOUBLÉ ET MCKEL 

Orfévrer.e, Argent et Ruotz I e titre 

DIAMANTS ET PIERRES FINES 

Spécialité pour Corbeille de ilariage 

BIJOUX DES ALPES 

Horlogerie Garantie de Paris, Besançon 
ET GENÈVE 

INSTRUMENTS DE PHYSIQUE ETDE MATHEMATIQUES 

LUNETTERIE FINE DE MOREZ 

Longues vues et Jumelles choix supérieur 

RÉPARATIONS TRÈS "SOIGNÉES ET GARANTIES 

plus haut Cours des matières Or et Argent 

La Grande Savonnerie C. FERMER et C 

Marseille 

ie 

SAVON PUR 

72 o\o d'huile 

"EXTRA" GARANTI 

SAVON PUR 

72 ; ojo d'huile 1 

'"EXTRA" GARANTI 

LE CHAT 
Le SAVON EXTRA MARQUE ''lie ©hat" est un Savon pur 

fabriqué avec des matières premières de qualité supérieure, 

il procure une économie de 30ojo sur le poids du savon employé 

mm 

f ES DE IA VILLE 

LIQUEURS SUPÉRIEURES CUSENIER 
i BASE DE FINE CHAMPAGNE 

NQUINA CUSENIER 
a 

TONIQUE . LE SEUL VRAI.APERITIF. 

ABSINTHE BLANCHE CUSENIER 
NATURELLE 

A BASE D'ALCOOL PUR DE VIN 

PHARMACIE DE PREMIERE CLASSE 

PRODUITS CHIMIQUES, PHARMACEUTIQUES — DROGUERIE 

A FERRAND 
Pharmacien de I e Classe de l'Ecole supérieure de Montpellier 

SISTERON, Rue de Provence (A coté de l'Epicerie [Marseillaise) 

Spécialités Pharmaceutiques i KWJL MINÉRALES Accessoires de Pharmacie 

DEPOT ' Parfumerie Hygiénique 

Produits Vétérinaires 

EAUX MINÉRALES 

françaises et !E* rang-ère s 

OBJETS DE PANSEMENTS 

PRODUITS ANTISEPTIQUES 

Bandages, Bas pour varices 

DOUCHES, INJECTEURS, IRRIGATEURS 

ANALYSES CHIMIQUES — MÉDICALES — INDUSTRIELLES & AGRICOLES 

SPÉCIALITÉS 

DE LA MAISON 

Sirop contre la coqueluche 
Baume contre les cors 
Injections contrôles écoulements 
Mixture anti-gastralgique 

Baume dentaire 

Lotion contre la chute des cheveux 
Gouttes anti-anémiques 
Présure liquide - Eau dentifrice 
Cachets anti-névralgiques 
Vin reconstituant 

Pommade contre les hémorroïdes 
Sirop vermifuge 
Tœnifuge contra le ver solitaire 
Eau de Cologne et de Quinine 
Produits Photographiques g 

M ACH 1 N ES A CO U D RE JSSiïSSv PERFECTION pour FAMILLES etAJEUERS 

AGENCE GENIRALI : ïM.A.ISOisr EH.IAS HCWE, fondée en 
43, Boul' Sébastopol, 48, Faris. - L. AgDRÉ A Ci', 

L«m Aboaném ■a«i«ju mt JDOB7««IUC du Journal 

,# LA RENTE *>W 
* reçoivent Gratuitement en prime 

Un ouvrage contenant plus de 250.000 numéros de Titres sortis 
aux anciens Tirages, aveo ou sans lots, et non remboursés. 

JMO. JtlESTTS publia : ]U vus da la Boor*s, d« Marcha an Banqna, daa ABUII rances . — Corn n te* rendua 
d'AaaamMéaa.— Rapporta daa C**. — Coan d« toutaa laa Valaura. — Cours do Bruxelles, Lyon .Marseille, 
Lille, eu. — Kehalle du Ravanaa. — Bilan* 4aa Sociétaa. Aria da paiement daa Coupona. - Corivocationa 
d'Àeaemhléee.— Recette» du Suex, daa C^deQai, d'ElactrlciU.daeOmnibua .Voilures.Traniwaya.Chaniina g 

•^^e^r̂ C^»r̂ dê Cha^ga^ô e^ 

L E AU SOUVERAINE, 
du Docteur BARRIERFaculté de Paris 

Spécialiste des maladies de ta peau 

PRIX: FR. 3.50 

GUÉRIT 
rapidement 

les 

PLAIES 

4 

J/<VARICES 
U LCÈRES 

S VARIQUEUX 
DARTRES E CZÉMAU 

pute au D' BARRIEP • 
de l'Élipliant, G, rue Saint-Côme. Ljon 

Dépôt àSisl 'i 'on : Pharmacie FERRAND 

AVIS AUX BLANCHISSEUSES 11 
DEMANDEZ PARTOUT 

Le savon "LË MOISSONNEUR' 

Léon MICHEL, fabricant 

SALON ( BOUCHES -DU -RHÔNE) 

Représenté par F. COUIiOM 

SISTERON (Basses-Alpes.) 

L« Gérait, 
"Vu pour la légalisation de la signature ci-contre 

Le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


